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du pyrethre d'une culture donnee, ne varie pas sensiblement
d'une annee ä l'autre, la recolte se faisant dans les memes
conditions de maturite.

5. Le commerce attribue encore aux fleurs demi-epanouies
une valeur plus elevee qu'aux fleurs epanouies. C'est la une

erreur avec laquelle il faut rompre, les fleurs epanouies sont
plus eflicaces que les fleurs mi-epanouies. La recolte des fleurs
doit se faire lorsque la majorite des capitules sont bien ouverts.

Laboratoire de Chimie agricole, Chatelaine-Geneve.

Emile Cherbuliez, Franz Neumeier et Henri Lozeron. — Sur
quelques ephedrines substitutes synthetiques.

Les bases examinees ont ete obtenues ä partir d'alcool
cinnamique ou de ses ethers-oxydes par addition d'acide ou
d'ether hypoiodeux, selon le schema suivant:

I II

C6H6—CH=CH—CH2OR
4 I2-|-HgO dans

ether humide

C6H6—CH(OH)—CHI—CH2 OR

4. nh2ch3
C6H5-CH(OH)-CH(NHCH3)-CH2OR

c6h5—cii=ch—ch2oh
4 Ia+HgO dans

alcool methylique
C6H6—CH(OCH3)—CHI—CH2OH

4 NH2CH3

C6H6— CH(0CH3)—CH(NHCH3) — CH2OH

R H

gh3
C.H.

C3H7 (n-propyl)
C4H9 (n-butyl)
C3H5 (allyl)

L'etude pharmacologique des bases ainsi obtenues a donne
des resultats interessants.

Toutes ces bases sont derivees d'une fn-oxy-ephedrine, qui
ne se distingue de la molecule de 1'ephedrine que par
1'introduction d'une nouvelle fonction alcool primaire, comme le

montre la juxtaposition des formules de 1'ephedrine et de
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l'oxy-ephedrine, telle qu'on l'obtient ä partir d'alcool cinna-

mique (R H, schema I):
C6H5—CH — CH —CH3 C6H6—CM—CH—CH2OHII IIOH nhch3 oh nhch3

ephcdrine to-oxy-ephedrine

L'introduction de cette nouvelle fonction hydroxyle dans la
chaine laterale se traduit par une suppression ä peu pres
complete de Taction sympathomimetique si marquee et si

caracteristique que l'ephedrine partage avec 1'adrenaline.
L'etherification du nouvel hydroxyle en supprime l'effet phar-
macodynamique. La methoxy-ephedrine (R CH3, schema I),
a un pouvoir hypertenseur tres net, quoique moins prononce
que celui de l'ephedrine elle-meme. Mais, lorsqu'on etherifie
dans la molecule de l'oxy-ephedrine l'hydroxyle voisin du

noyau, que cette base a en commun avec l'ephedrine (ce qui
conduit ä la base obtenue selon le schema II), on obtient un
corps qui a un effet hypotenseur, c'est-a-dire inverse de celui
de l'ephedrine.

Ces resultats montrent que la presence d'une fonction hydroxyle

alcoolique dans la molecule de l'ephedrine, est utile
pour la production de Taction hypertensive, ä la condition que
ce groupe hydroxyle se trouve fixe au carbone voisin du noyau;
fixe ailleurs, cet hydroxyle alcoolique est nuisible a l'effet
hypertenseur. Ces resultats montrent aussi une fois de plus
l'importance des moindres details de la structure d'un corps

pour ses proprietes pharmacologiques: ä partir de l'oxy-
ephedrine, sans effet sur la pression sanguine, on peut obtenir
deux derives isomeriques par methylation de Tune ou de l'autre
des deux fonctions alcool; Tun de ces deux derives methyles
a une action hypertensive nette, son isomere possede au
contraire une action hypotensive. Ces relations ressortent
clairement du schema suivant:

C„H6—CH(OH)—CI-I(NHCH,)— CH2OH
inefficace

mono mUhylation

C6H6-CH(OH)-CH(NHCH3)--CH2OCH3 C6H5-CH(OCH3)-CH(i\HCH3)-CH2OH

hypertenseur hypotenseur

Laboratoire de Chimie organique, Geneve.
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